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toire, remet un plateau d'argent ä M. le colonel de Cocatrix, auquel
il serre la main d'une ötreinte chaleureuse.

Ayant peine ä contenir son emotion, M. le colonel de Cocatrix
röpond par quelques mots remplis de coeur et de reconnaissance. II
raconte son entree au service et la scene du serment au drapeau, ce
drapeau qu'il a toujours devant les yeux, qui porlait d'un cöte les
couleurs föderales, de l'autre les armoiries des cantons. II insiste sur
ce fait que quoique au service etanger, il gardait toujours presente
l'image de la patrie, ä laquelle il a ete heureux de pouvoir consacrer
toute son activite une fois rentre au pays. II termine en remerciant
ses camarades de leur temoignage d'affection qui rend si beau pour
lui ce jour du cinquantenaire de sa nomination comme officier.

Cette touchante ceremonie laisse une impression profonde dans les

coeurs ; et plus d'un jeune officier, tout en dissimulant la lärme qui
tremble au coin de sa paupiere, eprouve comme un vague regret de

ces temps passes, oü le service militaire des rögiments suisses se

presentait avec son aureole de bravoure et de gloire.'

Circulaires et pieces officielles.

Message du Conseil fedöral ä VAssemblöe federale concernant
l'organisation de l'administration et de la defense des fortifications
du Gothard.

Monsieur le prösident et messieurs,
Les ouvrages de fortification au St-Gothard sont en partie termi-

i Apropos du 50e anniversaire de la nomination de M. le colonel Joseph
de Cocatrix comme officier, on nous communique sur sa famille les
renseignements suivants qui interesseront sans doute les lecteurs de la Revue

militaire:
Son pere, M. Francois-Xavier de Cocatrix, ötait colonel cantonal et

commandant de l'arrondissement du Bas-Valais. II eut 8 enfants, dont 7

fils.
L'aine, Eugene, a fait au service du Piemont les campagnes d'Italie en

1848, 1849, 1859 et la campagne de Crimee. II est mort a Messine en 1863
comme colonel commandant le 19e regiment de ligne de l'arm4e italienne.
II etait Chevalier de Tordre militaire de Savoie, Chevalier des Saints Maurice

et Lazare et chevalier de la Lögion d'honneur.
Le deuxieme. Joseph, entre au service de Naples en 1841, Ta quitte on

1859 comme capitaine et est encore colonel d'infanterie en Suisse.
Le troisifeme, Xavier, apres avoir servi comme mödecin militaire en

Suisse, est mort en 1875.
Le quatrieme, Leon, a etö tue k la bataille. de Novarre en 1812, comme

sous-lieutenant au 2" regiment de Savoie.
Le cinquieme, Oscar, a ete capitaine k Naples et ä son retour en Suisse

major du bataillon valaisan n° 40; il vit encore.
Le sixieme, Arne, lei' sous-lieutenant ä Naples, blesse devant Gaete, est

mort en 1890.
Le septieme, Henri, a etö sous-lieutenant ä Naples et plus tard capitaine

a l'etat-major judiciaire suisse; il vit encore.
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nös et en partie ä la veille de Tetre. Ils sont assez avances, dans
toutes les positions, pour qu'on ne puisse plus laisser au hasard la
question de savoir si la defense des ouvrages pourrait ötre confiöe,
ä un moment donnö, ä des chefs ou ä des troupes qui ne seraient
pas complötement familiarisös avec les lieux, avec les ouvrages for-
tifiös et avec les exigences toutes speciales de cette defense.

Avant tout il faut nommer et instruire les chefs de troupes
auxquels la döfense doit ötre confiöe.

Ces chefs ne pourront ensuite etre consideres comme ötant ä la
hauteur de leur täche que lorsqu'ils se seront entiörement familiarisös

eux-memes avec les exigences de la guerre de forteresse et de
position, en general, et specialement avec les circonstances absolument

particulieres k la place du St-Gothard. C'est pourquoi il faut
non seulement proceder k la nomination de ces chefs, mais encore
leur faire donner une premiere instruction, döjä dans le courant de
cet etö, si Ton veut qu'ils possedent un fond scientifique et pratique
qui justifie l'espoir que lorsque les ouvrages seront terminös, leurs
döfenseurs seront ögalement prets.

II en est de meme avec les troupes.
Outre le petit nombre de troupes de forteresse auxquelles incora-

bera le service et la surveillance des pieces de forteresse et des
ouvrages cuirassös qui les couvrent, il faut encore pour le service des

avant-postes et pour la defense des passages, an nombre considerable

de troupes mobiles en infanterie, artillerie et gönie, car les
fortifications permanentes ne peuvent etre considöröes que comme
le point d'appui de la defense, et non comme la döfense elle-meme.
La mission de la döfense ne mettra pas non plus trop fortement ä

l'öpreuve Tinstruction tactique d'une troupe qui sera suffisamment
familiarisöe avec les circonstances locales pour combattre dans les
conditions les plus favorables, en s'appuyant aux ouvrages permanents,

comme la nature du terrain le permet, c'est pourquoi on

pourra recourir ä cet effet, en grande partie, aux troupes de la
landwehr.

Toutefois, il sera nöcessaire de leur adjoindre un minimum de

troupes de Tölite pour que le corps tout entier acquiere la fermetö
et la consistauce nöcessaires ä une bonne execution du service, mais
tout specialement ensuite parce que Ton peut exiger davantage de
Tölite au point de vue de sa preparation, en cas de mise sur pied.
Ce minimum ne döpassera pas le nombre de 2 bataillons qui seront
remplaces par de nouvelles formations de surnumeraires pris dans
d'autres unites.

Les troupes destinees ä Ia döfense eventuelle du Gothard doivent
etre dösignees sans dölai, car on ne doit pas en tenir compte dans
les plans de concentration de Tötat-major general, mais les röserver,
en tout cas, pour la mission spöciale qui leur incombe.
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Mais pour rösoudre cette täche, il faut qu'elles soient eduquees,
qu'elles fassent leurs cours de repötition sur les lieux et que leurs
officiers supörieurs soient familiarisös dans des cours speciaux avec
la direction de la döfense.

Enfin, les fortifications du St-Gothard exigent la presence d'un
personnel röduit, mais permanent, de fonctionnaires militaires qui
doivent etre pris en partie dans le corps d'instruction.

Ils seront en meme temps fonctionnaires de Tötat-major de
commandement qui sera compose d'officiers de troupes, et ils seront
chargös de Tinstruction des troupes de forteresse, de la direction
des manoeuvres de troupes qui auront lieu sur place, de Tadministration

du materiel nombreux et coüteux en armes, munitions, vivres
et machines, et ils auront surtout la responsabilite pour l'ötat
permanent de döfense de la place.

Le Conseil födöral vous demande la procuration necessaire pour
proceder sans delai ä cette Organisation, sous reserve de la
soumettre plus tard ä votre approbation.

Nous saisissons cette occasion, monsieur le prösident et
messieurs, pour vous renouveler les assurances de notre haute consideration.

Berne, le 20 juin 1891.
Au nom du Conseil födöral suisse,

Le president de la Confederation: Le chancelier de la Confederation:
Welti. Ringier.

Arrete federal concernant l'organisation de l'administration et de
la defense des fortifications du Gothard.

L'Assemblöe federale de la Conföderation suisse,
Vu un message du Conseil födöral, du 20 juin 1891,

Arrete :

Article premier. Le Conseil födöral est autorisö ä prendre les
mesures d'organisation nöcessitöes par les ouvrages de fortifications du
Gothard, sous la röserve de rögularisation ultörieure de cet objet
par les Chambres federales.

Art. 2. Cet arrete, qui n'est pas d'une portee gönörale, entre
immödiatement en vigueur et le Conseil federal est chargö de pourvoir
ä son execution.

Ce projet d'arretö a ötö votö sans modifieation par les Chambres
födörales.

Message du Conseil federal ä l'Assemblee federale concernant l'ad-
jonetion d'un officier d'etat-major au chef du departement
militaire. (Du 22 mai 1891)

Monsieur le prösident et messieurs,
Ensuite de Textension toujours plus grande que subit Tadminis-
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tration militaire fedörale, le cercle d'activitö du döpartement militaire

s'est agrandi dans une mesure teile que le chef du döpartement

ne parviendra plus ä la longue ä surmonter la täche qui lui
incombe avec le personnel seul qui compose aujourd'hui la chancellerie

du departement. Le nombre des dicastöres directement
subordonnes au döpartement militaire est actuellement de 14. Ces 14
subdivisions se composent ä leur tour, en grande partie, de vastes
administrations qui se sont rotablement ötendues depuis un certain nombre

d'annees. Outre la liquidation du travail administratif courant, il
deviendra par consequent toujours plus difficile au chef du döpartement

de poursuivre les grandes questions, de la Solution desquelles
dependent les preparatifs de la defense du pays. Ces conditions de-
viendront encore plus intolerables, lorsqu'il s'agira d'aborder la revision

de notre Organisation militaire.
En consöquence de ce qui procede, nous avons l'honneur de

soumettre ä votre approbation le projet d'arröte ci-apres qui prevoit
Tadjonction permanente d'un officier d'etat-major au chef du
döpartement militaire.

Agreez, monsieur le prösident et messieurs, les assurances de
notre haute considöration.

Berne, le 22 mai 1891.
Au nom du Conseil federal suisse,

Le vice-president: Hauser. Le vice-chanceHer : Schatzmann,

Arrete födöral concernant Vadjonction d'un officier d'ötat-major au
chef du departement militaire.

L'Assemblöe federale de la Confedöration suisse,
Vu un message du Conseil federal, du 22 mai 1891,

arrete :

Art. 1. II est adjoint au chef du departement militaire un officiw
d'etat-major ä titre d'aide personnel. Ce dernier regoit un traitement
annuel de fr. 5500-6500.

Art. 2. Le Conseil federal est chargö, conformöment aux dispositions

de la loi federale du 17 juin 1874 concernant la votation populaire

sur les lois et arrötes federaux, de publier le present arrötö et
de fixer Tepoque oü il entrera en vigueur.

Cet arrete a öte votö sans changement par les Chambres federales.
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